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Principes	:	accueil	inclusif	
	

Introduction	

Les	quelques	lignes	ci-dessous	sont	destinées	à	aider	la	célébration	de	cultes	inclusifs,	
c’est-à-dire	tenant	compte	autant	que	faire	se	peut	de	la	grande	et	belle	diversité	
humaine.	Nous	l’avons	organisée	avec	différentes	propositions,	certaines	plutôt	sobres,	
d’autres	plus	audacieuses,	afin	que	vous	puissiez	choisir	ce	qui	vous	paraît	le	plus	
adéquat	pour	votre	communauté.	

Deux	essentiels	:	
1.	L’importance	de	se	laisser	soi-même	travailler	par	la	diversité,	donc	réaliser	qu’elle	
existe,	qu’elle	a	le	droit	d’exister,	et	qu’il	est	important	de	se	mettre	à	son	écoute	pour	
mieux	la	comprendre	et	découvrir	comment	lui	faire	place.			

	
2.	L’importance	de	se	donner	les	moyens	de	cheminer	avec	les	membres	de	la	
communauté,	donc	en	expliquant,	en	expérimentant	avec	eux,	en	prenant	le	temps,	en	
osant	de	petits	pas.	L’idée	de	l’inclusivité	n’est	pas	de	créer	des	divisions,	voire	
provoquer	des	départs	faute	d’avoir	suffisamment	soigné	le	«	faire	avec	les	personnes	
présentes.	»	
	
En	amont	de	la	célébration…	

- La	question	de	la	visibilité	:	faut-il	mettre	un	signe	/	une	indication	à	l’entrée	de	
l’église	pour	dire	l’accueil	inconditionnel	?	Il	nous	semble	important	de	pouvoir	le	
faire,	sans	forcément	être	trop	explicite,	ni	réducteur	dans	la	diversité	(le	drapeau	arc-
en-ciel	flottant	au	vent	peut	être	gardé	pour	des	occasions	spéciales).	Nous	
recommandons	un	feuillet	bien	visible	sur	un	des	présentoirs	de	l’église.	
	
Exemple	:	sous	une	image	arc-en-ciel,	un	texte	disant	quelque	chose	comme	:	
«	Bienvenue	dans	cette	église	!	Vous	y	avez	votre	place	tel.le	que	vous	êtes!	»	
Ajouter	éventuellement	:	«	Quelle	que	soient	votre	provenance,	votre	spiritualité	ou	
religion,	votre	orientation	sexuelle	ou	identité	de	genre,	vos	goûts	ou	activités…	»	
	
Autre	exemple	(Romainmôtier):	«	Quels	que	soient	:	votre	âge,	vos	croyances,	vos	valeurs,	
votre	spiritualité,	votre	culture,	votre	origine,	votre	orientation	sexuelle,	votre	identité	de	
genre,	que	vous	soyez	ou	non	en	situation	de	handicap	;	nous	souhaitons	que	vous	vous	
sentiez	les	bienvenu·e·s	dans	cette	église	et	cette	paroisse.	Elles	vous	sont	ouvertes	dans	
un	esprit	d!accueil	et	de	respect	mutuel.	Nous	sommes	conscient·e·s	que	des	
aménagements	doivent	encore	être	imaginés.	Merci	de	faire	part	de	vos	réflexions	pour	
nous	aider	dans	notre	cheminement.	»	

- Sur	la	page	web	du	lieu	d’Église	:	indiquer	l’accueil	inconditionnel	de	manière	visible	
en	première	page,	éventuellement	en	reprenant	le	texte	du	présentoir.	
" 	
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- Pour	les	bénévoles	qui	s’occupent	de	l’accueil	à	l’entrée	de	l’église	avant	le	culte	:	
prendre	le	temps	d’une	mini-formation.	Le	sourire,	le	langage	corporel,	les	mots	
utilisés	:	tout	cela	peut	dire	cette	bienvenue	inconditionnelle.	
	
Exemple	vécu	:	avant	un	culte,	un	jeune	et	sa	compagne	look	gothico-metallo-punk	sont	
entrés	dans	l’église	;	la	personne	à	l’accueil	a	tout	de	suite	été	méfiante	et	peu	avenante	
(par	méconnaissance,	par	effet	de	surprise…).	Se	préparer	permet	de	mieux	accueillir,	en	
l’occurrence	ces	deux	jeunes	férus	de	spiritualité	et	curieux	de	découvrir	un	culte	
chrétien…	
	
	

Pendant	la	célébration…	

	

Au	sujet	du	langage	utilisé	lors	de	la	célébration,	deux	mises	en	garde	préalables	:	

- faire	attention	de	ne	pas	tomber	dans	la	ritournelle	ou	la	lourdeur	(en	systématisant	
trop	certaines	expressions	ou	tournures)	;	

- prêter	une	attention	particulière	aux	bénédiction	de	mariage	:	ce	sont	des	lieux	où	l’on	
retombe	facilement	dans	l’hétérocentrisme.	

	

Trois	possibilités	de	choix	concernant	l’attention	au	vocabulaire.	Ces	trois	possibilités	
peuvent	être	combinées,	alternées,	marquer	une	gradation	pédagogique,	etc.	Tenir	
compte	de	la	communauté,	ne	pas	hésiter	à	expliciter	en	introduction	certains	choix.	
	
1.	Le	vocabulaire	du	plus	grand	dénominateur	commun	

- Avantages	:	des	formules	larges	et	englobantes	qui	évitent	d’oublier	des	catégories	de	
personnes	;	une	certaine	simplicité	de	ton,	une	plus	grande	brièveté	et	donc	une	
facilité	à	être	compris·e.	

- Inconvénients	:	ne	pas	nommer,	c’est	risquer	d’oublier	;	un	«	politiquement	correct	»	
peu	mobilisant	et	changeant	peu	–	voire	pas	du	tout	–	les	mentalités	;	parfois	il	n’est	
pas	possible	de	trouver	des	formules	larges.	

Exemple	:	
«	Je	vous	souhaite	la	bienvenue	en	Jésus-Christ,	vous	êtes	entrés	dans	un	lieu	ouvert	aux	
humains	de	tous	horizons	:	quelle	belle	diversité	que	la	nôtre	!	Nous	partageons	le	combat	
pour	la	dignité	humaine,	parfois	appelé	l'Évangile	de	la	victoire	définitive	de	la	vie	contre	
toutes	les	formes	de	morts	:	physiques,	sociales,	culturelles,	mentales,	spirituelles…	Vous	
avez	votre	place	dans	la	maison	du	Seigneur	!	»	
	
"  
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2.	Le	vocabulaire	masculin-féminin	et	qui	nomme	les	diversités	

- Avantages	:	mettre	explicitement	sur	pieds	d’égalité	les	femmes	et	les	hommes	
(changer	le	vocabulaire,	c’est	contribuer	à	changer	la	mentalité)	;	lutter	contre	les	
discriminations,	le	patriarcat	et	le	sexisme	;	faire	une	place	explicite	aux	personnes	qui	
composent	nos	assemblées.	

- Inconvénients	:	demeurer	dans	une	vision	binaire	de	la	réalité	qui,	de	fait,	exclut	
toutes	les	personnes	qui	se	disent	non-binaires,	et	particulièrement	les	personnes	
intersexes.	
	

Exemple:	
«	Chères	amies,	chers	amis	en	Jésus-Christ,	vous	êtes	entrés	dans	un	lieu	ouvert	aux	femmes	
et	hommes	de	tous	horizons	:	dans	la	diversité	des	classes	sociales,	des	origines	culturelles	
et	des	identités	de	genre,	des	orientations	sexuelles,	croyants	ou	non-croyants	!	Tous	
partagent	le	combat	pour	la	dignité	humaine,	que	certains,	certaines,	appellent	l'Évangile	
de	la	victoire	définitive	de	la	vie	contre	toutes	les	formes	de	morts	:	physiques,	sociales,	
culturelles,	mentales,	spirituelles…	Vous	êtes	accueillis	dans	la	maison	du	Seigneur	!	»	

	

3.	Le	vocabulaire	de	l’inattendu	et	les	néologismes	

- Avantages	:	c’est	le	vocabulaire	le	plus	englobant	explicitement	;	en	nommant	la	
diversité,	il	lui	fait	une	place	véritable,	il	lui	permet	d’exister	véritablement	et	d’être	
reconnue	;	il	dit	la	complexité	et	la	richesse	du	réel,	s’en	réjouit	et	permet	aux	
mentalités	de	se	conscientiser	et	d’évoluer	;	par	sa	nouveauté,	il	créé	un	effet	de	
surprise	qui	pousse	à	la	prise	de	conscience.	

- Inconvénients	:	pas	encore	de	consensus	large	sur	les	mots	utilisés	;	une	certaine	
lourdeur,	voire	des	difficultés	de	compréhension	particulièrement	à	l’oral	;	une	
impossibilité	de	tout	nommer	(plus	on	est	précis,	plus	on	oublie…)	;	une	certaine	
longueur	dans	les	formulations	qui	peut	faire	perdre	de	vue	le	fond	du	discours.	
	

Exemple1	:		

En	utilisant	des	périphrases	:	

• Chers	frères,	chères	sœurs,	et	vous	qui	ne	vous	reconnaissez	pas	comme	tel,	
bienvenue	[…]	

En	utilisant	des	néologismes	:	

• Chers	frères,	chères	sœurs,	chers	adèlphes,	bienvenue	[…]	

• Chers	frères,	sœurs,	froeurs,	bienvenue	[…]	

• Nous	prions	pour	toustes	les	personnes	présentes,	ainsi	que	pour	celleux	qui	n’ont	
pas	pu	nous	rejoindre	ce	matin.	

• Nous	accueillons	aujourd’hui	une	animateurice	qui	œuvrera	dans	notre	région.	Iel	
est	ici	avec	ses	enfants.	Elleux	sont	également	les	bienvenus."  

 
1  Afin de mieux faire ressortir ce vocabulaire-ci, nous avons choisi de donner également des exemples 
d’intercession qui permettent de s’adresser à la troisième personne. 
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Quelques	recommandations…	

	

1. Attention	à	ne	pas	braquer	les	personnes,	en	particulier	les	participant·e·s	habituels.	
Imposer	un	vocabulaire,	c!est	considérer	que	c!est	un	fait	acquis.	Or	ce	n!est	pas	le	cas.	
Expliquer.	Panacher	entre	le	plus	généraliste	et	le	très	explicite	est	une	bonne	option.	
Attention	à	ne	pas	focaliser	ou	stigmatiser,	sauf	si	c’est	la	thématique	du	culte	(dans	ce	
cas,	expliquer).	
	

2. Concernant	les	textes	bibliques	:	faut-il	les	rendre	inclusifs,	quitte	à	en	changer	la	
formulation	?	Nous	ne	le	pensons	pas	:	les	cultures	dans	lesquelles	la	Bible	est	née	ne	
sont	pas	les	nôtres.	Respecter	cela,	c’est	aussi	pouvoir	mettre	les	textes	en	perspective	
et	les	interpréter.	
Cependant,	il	peut	être	possible	d’ajouter	une	formule	telle	que	«	Nous	dirions	peut-
être	aujourd’hui…	»	insérée	pendant	la	lecture	afin	de	marquer	la	différence	de	
contexte	et	de	dire	ce	à	quoi	nous	tenons	aujourd’hui	et	qui	va	dans	le	sens	du	texte.	
	
Concernant	les	textes	liturgiques:	ils	sont	souvent	ancrés	dans	le	vocabulaire	biblique,	
mais	il	est	tout	à	fait	possible	de	les	adapter	pour	une	meilleure	inclusivité.	
	
Concernant	les	cantiques	:	là	aussi	les	adaptations	sont	possibles,	même	si	plus	
difficiles	à	faire	à	moins	de	projeter	les	paroles	(et	de	le	faire	correctement	au	niveau	
poétique	et	musical).	De	toute	manière,	les	textes	de	nos	cantiques	mériteraient	un	
travail	de	fond	bien	plus	global.	
	

3. Pour	l’Église	évangélique	réformée	de	Suisse,	possibilité	d!accorder	les	doublets	à	la	
proximité.	Ainsi,	si	le	féminin	arrive	en	second	par	ordre	alphabétique,	l!adjectif	
suivant	s!accordera	au	féminin	et	inversement	si	le	masculin	arrive	en	second.	
L!accord	de	proximité	était	courant	en	latin	et	en	français	jusqu!au	17ème	siècle	avant	
d!être	arbitrairement	remplacé	par	le	masculin	générique	que	nous	connaissons	
aujourd’hui.	Revenir	à	l!accord	de	proximité	remet	au	goût	du	jour	une	règle	neutre	et	
logique.	(P.ex.	:	«	Les	collaborateurs	et	collaboratrices	sont	chargées	de	
l!administration.	»)	

	

4. Pour	l’écrit,	voici	un	rappel	des	recommandations	de	l’Église	évangélique	réformée	de	
Suisse	:	
-	Utiliser	le	tiret/le	point	au	milieu	afin	d!ajouter	les	terminaisons	féminines	des	noms	
et	des	adjectifs,	si	la	place	ou	le	temps	fait	défaut	(p.ex.	«	Les	pasteur-es	sont	très	
occupé-es	durant	la	période	de	Noël.	»)	
-	D!autres	formes	existent	et	permettent	d!aller	au-delà	d!une	représentation	unique	
du	masculin	et	du	féminin.	Le	«	x	»	pour	inclure	chaque	personne	(collaborateur-rice-
x-s,	Participant-e-x-s)	;	les	pronoms	contractés,	qui	peuvent	être	utilisés	au	sens	
générique	pour	désigner	des	groupes	mixtes	et	qui	donnent	également	la	possibilité	à	
chaque	personne	de	s!autodéterminer	(il	et	elle	se	contractent	en	iel	;	ils	et	elles	se	
contractent	en	iels	ou	ielles;	eux	et	elles	se	contractent	en	eulles	ou	elleux;	ceux	et	celles	
se	contractent	en	ceulles	ou	celleux)." 	
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Liturgie	:	accueil	inclusif	-	quelques	exemples	

	

1. Chères	sœurs	et	frères	nous	voulons	dire	à	chacune	et	
chacun	en	cette	heure	:	«	Qui	que	tu	sois,	frère,	sœur,	
passant,	passante,	paix	sur	toi	!	Entre	ici	;	tu	ne	seras	
l’hôte	d’aucune	famille	étroite,	mais	celui	de	toute	la	
grande	famille	humaine	blessée,	battue,	mais	
invincible	;	tu	seras	l’hôte	de	Dieu	et	tu	seras	chez	
toi.	»	«	Ma	maison	s’appellera	maison	de	prière	pour	
tous	les	peuples	»,	proclame	l’Éternel	par	la	bouche	
du	prophète	Ésaïe.	Nous	voulons	ce	matin	et	ici	nous	
en	faire	l’écho	en	disant	à	chacune	et	chacun	:	«	Qui	
que	vous	soyez,	quel	que	soit	votre	âge,	vos	
croyances,	vos	valeurs,	votre	spiritualité,	votre	
culture,	votre	origine,	votre	orientation	affective,	
votre	identité	de	genre,	que	vous	soyez	ou	non	en	
situation	de	handicap	;	la	grâce	et	la	paix	vous	sont	
données	de	la	part	de	Dieu	notre	Père	et	de	Jésus-
Christ	notre	Sauveur.	»	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
Variante:	«	Qui	que	vous	
soyez,	quel	que	soit	votre	
parcours	de	vie,	quel	que	
soit	votre	horizon,	la	grâce	
et	la	paix…	» 

 
 

 

2. Dieu,	toi	qui	es	pour	nous	comme	un	Père	et	une	
Mère,			
Tu	vois	que	certains,	certaines,	d’entre	nous	vivent	
une	période	heureuse	de	leur	vie,	pleine	de	plaisirs	et	
de	sourire.	Tu	vois	que	d’autres	sont	pleins	
d’amertume,	de	rancœur,	d’anxiété.	Tu	vois	que	
d’autres	encore	sont	fatigués	par	la	vie,	ont	besoin	de	
repos.	Et	nous	n’oublions	pas	ici	celles	et	ceux	qui	
font	partie	d’une	minorité	rejetée,	sur	le	plan	de	leur	
origine,	de	leur	handicap,	de	leur	orientation	sexuelle	
ou	de	leur	identité	de	genre.	Que	chacune,	que	chacun	
se	sente	à	l’aise	et	accueilli	dans	la	maison	du	
Seigneur	!	

Variante:	«	Dieu	de	
tendresse	et	d’amour…	»	
	
	
 
 
 
 
Variante:	«	celleux	» 
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3. Nous	croyons	que	l’Église	est	universelle,	inclusive	et	
ne	discrimine	personne,	que	ce	soit	au	niveau	de	la	
classe	sociale,	du	genre,	de	l’orientation	sexuelle,	de	
l’origine	ethnique,	de	l’âge,	de	la	situation	de	
handicap.	Toutes	et	tous	en	communauté,	sans	
exclusion	aucune,	nous	sommes	unis	par	l'Esprit	Saint	
de	Dieu,	nous	formons	l'Église	de	celles	et	ceux	qui	
sont	libérés	par	le	Christ.	Comme	il	est	spécifié	en	
Actes	10,28,	Pierre	dit:	«	(…)	Dieu	m'a	appris	à	
n’appeler	aucun	homme	impur	ou	immonde.	»	Soyez	
toutes	et	tous	accueillis	dans	le	nom	du	Seigneur.	

 
 
 
	
Variante:	Toustes 
 
Variante:	«	Celleux	» 
 
Variante:	Comme	il	est	
spécifié	en	Galates	3,28,	
Paul	dit:	«	Il	n’y	a	plus	ni	
Juif,	ni	Grec	;	il	n’y	a	plus	ni	
esclave,	ni	homme	libre	;	il	
n’y	a	plus	l’homme	et	la	
femme	;	car	tous,	vous	
n’êtes	qu’un	en	Jésus	
Christ	» 

	
	

4. Chères amies, chers amis en Jésus-Christ, vous êtes entrés dans un lieu 
ouvert aux femmes et hommes de tous horizons: dans la diversité des classes 
sociales, des origines culturelles et des identités de genre, des orientations 
sexuelles, croyants ou non-croyants ! Tous partagent le combat pour la dignité 
humaine, que certains appellent l'Evangile de la victoire définitive de la vie 
contre toutes les formes de morts : physiques, sociales, culturelles, mentales, 
spirituelles… Sentez-vous accueillis dans la maison du Seigneur ! 

"  
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Repris	de	la	Déclaration	de	l’Église	Saint-Jean	de	Montréal…	

	

«	Nous	croyons	que	tous	les	êtres	humains	ont	été	créés	par	Dieu	à	son	image.	Nous	croyons	
aussi	que	Dieu	offre	son	salut	à	tous	les	humains	et	que	toutes	les	personnes	qui	croient	en	
Jésus	Christ	sont	membres	à	part	entière	de	son	Église,	quels	que	soient	leur	origine	
ethnique,	leur	sexe,	leur	orientation	sexuelle,	leur	âge,	leur	état	civil,	leur	situation	socio-
économique	ou	leurs	capacités	physiques	et	intellectuelles	;	Dieu	les	adopte	comme	ses	
enfants	et	les	aime	inconditionnellement.	

	

Soyez	accueillis	dans	notre	communauté,	où	toutes	les	personnes	sont	les	bienvenues	et	où	
la	diversité	est	reconnue	et	vécue	comme	un	enrichissement.	Nous	accueillons,	acceptons	et	
soutenons	toutes	les	personnes	qui	désirent	vivre	leur	foi	avec	nous,	de	même	que	leur	
famille	et	leurs	amis,	sans	égard	à	leur	orientation	sexuelle,	comme	Jésus	nous	invite	à	le	
faire.		

	

Nous	espérons	comprendre	davantage	ce	que	signifie	être	une	communauté	inclusive	au	
fur	et	à	mesure	que	se	développeront	nos	échanges	dans	un	processus	continu	d’écoute	et	
d’apprentissage	réciproques.	Nous	prions	Dieu	de	nous	accompagner	tout	au	long	de	ce	
processus	et	que	se	vive	la	réconciliation	avec	ces	personnes	que	l’ignorance,	la	peur	et	les	
préjugés	ont	trop	longtemps	tenues	à	l’écart	de	la	famille	de	Dieu.	»	

 


